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 La maison Hector-Viau
 873, chemin de Masson 
La grève des travailleurs de la Maclaren en 1906, à  
Buckingham, a également marqué Masson. C’est ici qu’a 
vécu le docteur Hector Viau (dont le nom a été donné  
à la rue voisine) impliqué dans les événements. Pro- 
syndicaliste, le docteur Viau s’est adressé aux grévistes  
lors d’une réunion à Masson, les encourageant fortement 
à se sortir « de l’esclavage ». Viau sera aussi maire de 
Masson pendant onze ans avant de quitter le village.  
La maison date d’avant 1904. 

 La gare de Masson
 10, rue de la Gare 
La ligne de chemin de fer reliant Montréal à Hull a 
été inaugurée en décembre 1877. La gare de Masson 
aujourd’hui abandonnée est la dernière gare originale de 
cette ligne construite par la Compagnie du Chemin de 
fer de Québec, Montréal, Ottawa et Occidental, rachetée 
peu après par le Canadien Pacifique (CP). Pendant près 
de cent ans, elle a été au cœur de la vie villageoise : on 
y accueillait les voyageurs de toute la Basse-Lièvre, on y 
apprenait les nouvelles de la grande ville, on y chargeait 
et on y déchargeait les marchandises — biens de la vie 
courante, bois scié ou minerai. Un embranchement vers 
Buckingham, secondaire et surtout utilisé pour le fret,  
est inauguré en 1885. L’arrivée du chemin de fer a mis 
lentement fin à l’activité des barges dans le bassin, la 
transférant vers la gare. Reconnu comme gare patrimo-
niale en 1993, l’édifice n’a connu aucune intervention  
de restauration depuis. Au 833, chemin de Masson se  
trouve une maison, construite avant 1916, ayant logé  
le chef de gare.
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 Les Servantes de Jésus-Marie
 17, rue des Servantes 
Il peut sembler surprenant qu’une communauté de  
religieuses contemplatives cloîtrées, les Servantes de Jésus-
Marie, soit apparue au cœur d’un village ouvrier comme 
Masson. C’est de la rencontre de deux êtres à la spiritualité 
profonde, Éléonore Potvin et Alexis Mangin, que naît 
l’œuvre au début des années 1890. Alors que l’abbé Mangin 
cherche une ménagère pour son presbytère, une jeune 
femme pieuse frappe à sa porte. Éléonore est de retour 
dans son patelin après une tentative d’entrer au couvent 
qui a échoué en raison de sa santé fragile. Voyant sa dévo-
tion, l’abbé l’invite à former une communauté de femmes 
qui prendront officiellement l’habit en 1895. Des débuts 
dans une étable derrière l’église, les Servantes ouvrent 
un petit couvent. De quatre, elles passent à 25 en moins 
de trois ans. Réalisant qu’un village ne peut les soutenir, 
elles déménagent à Aylmer en 1898, puis à Hull. Toujours 
présentes au couvent hullois, elles ont essaimé à travers le 
Québec au cours du XXe siècle.
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 Sur la rive
  
Malgré la fréquentation du chemin Hull-Montréal à partir de 1817, il faudra attendre plus de cinquante ans pour que les rives 
de la rivière du Lièvre, à la hauteur du bassin, soient reliées autrement que par un traversier. Le premier pont de bois situé près 
du futur chemin de fer apparaît vers 1870 et s’écroule en 1897. Il est remplacé trois ans plus tard par un pont couvert, le pont 
Major, situé pour sa part au sud du pont actuel. Un nouveau pont de béton le remplace en 1938. Le pont actuel (2011) est donc 
le quatrième à enjamber le lit de la rivière du Lièvre.

Les abords du pont ferroviaire ont été occupés par de petites industries pendant des décennies. Au nord, un moulin à farine fut 
exploité à partir des années 1880 jusque vers 1925. Au sud, un petit groupe de bâtiments apparut vers 1875 et connut plusieurs 
fonctions : usine de phosphate à l’époque du boom minier sur la rivière du Lièvre, on y produisit ensuite du fertilisant et on 
y moulut de la farine. Une dernière industrie y a été en activité : la Masson Shoe Factory, manufacture de chaussures dont la 
venue en 1907 fut encouragée par le conseil municipal pour embaucher les travailleurs mis à pied par la disparition des cours  
à bois. Un an plus tard, le feu la fit disparaître à jamais. fit disparaître à jamais.

 Les effeuilleuses de mica
 825, chemin de Masson 
L’effeuillage du mica, minerai recherché au tournant du 
XXe siècle, a été une activité économique importante le 
long des rivières du Lièvre et Blanche, ainsi qu’à Hull.  
Les femmes, dont la finesse des doigts était prisée pour 
cette tâche, l’effectuaient parfois à la maison, parfois dans 
de petites manufactures. Ce bâtiment a abrité l’un de ces  
ateliers entre 1905 et 1915. Le marché du mica étant  
volatil, l’atelier a fermé et rouvert ses portes à quelques 
reprises, employant de 40 à 50 femmes à la fois.
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Circuit pédestre de Masson 

 Points d’intérêt

            Parcours principal (2 km)

            Parcours alternatif
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